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2 -BEYOOLU 

La bataillB d'Ankara (l,OZi La vie locale 1 Lettre d_~_!a.lestine 
- [-----==Le=mo---nd----e d ........... ip=lo m=at---i qu----e 1 u ......... ne ----la~----pe s~igna----lan----l ~·a----rr:iH----. - . . u Il entretien avec le Dr. Benjamin Lu botzkJ, 

Tifi1 ur LEng (Tamerlan) contrE Bayazid Légation de Chine ~;!;~1ss?1r~~~,2~~~~~~~~~~llf~~ ~~:i,~~er:' DirECtEur du "fonds Tel Hay" Et thEf dES "&stars" dE Palestin~ 
Le nouveau ministre de Chine a 

visité hier à Ankara la rédaction et La Presse 
Notre confrère !'Ankara emprunte l'extrait 

Ruivant au chapitre concernant la vie de 
Timur, de 1·ouvrage dt• la Socii'té de l'His­
tl!ire turque: 

d'un mois, un seul fantassin ottoman 
Pn Anatolie, tandis que les cavaliers 
de Timur s'approchaient jusqu'à la 
côte Caisaut face à Istanbul. 

T1mur qui a\•ait entendu dire qu'fa­
mir av2it résisté six mois à Bayaz1tl, 
fut curieux de connaître cette ville, 
que détenaient les chevaliers Francs. 

l'1mprimeriu de notre confrère l'i/lus Le droit de répon se 
et il a résumé ainsi ses impressions : Xous avons annoncé dans quelles 

- Ankara est une cité que les Asia- conditions l'agent maritime M. Cons­
tiques prennent comme exemple. J'atl- tantinidis avait intenté un procês à 
mire ceux qui ont pu la créer avec notre confrère l'Apoyevm(/tini gui s'é­
une si grnndeur d'âme. tait refus& à publier une rectification 

Le Vilayet qu'il lui m·ait envoyéA. 

Timur, ayant appris que le quartie1· 
général de .Beyaz1d se trouvait aux en­
virons d'Ankara, fit hâter la marche de 
ses troupes et arriva en trois jours 
sur les lieux. Les troupes gardant An­
kara se préparèrent à défenùrn la vil­
le, dont Timur ordon11a ! 'attaque. 11 
iubtalla ses troupes sous les tentes 
pr~parées à l'avance pour celles de 
.Uayaz1d, fit empoisonner les oaux qui 
pou\•aient ::iervir à ces troupes, et, lors­
qu'il se préparait à l'assaut d·Ankara, 
ap1.n·it l'approche de l'ennemi, ce qui 
le détermina à différer cet assaut, à 
prendre ses disposit10ns et à attendre 
l'armée de Bayaz1d, qui ne parut pas 
avant le lendemain matin. Epuisée 
par huit jours de marche et surtout 
manquant d'eau, il lui fallait, pour 
&e ravitailler en eau, attaquer l'ar­
mée tle T1mur avant de s'être repo­
sée. La cavalene de Timur était su­
périeure à celle de Bayaz1tl, 

li s'en empara au bout de quinze L 'application des 
jours. lois 

sur les impôts 

Nous avotis également réproduit la 
thèsl' soutenue en la circonstance par 
l'a 1·ocat de notre confrère. 

Le premier choc 

Le souverain de Bagdad, Ahmed 
quEJ protégeait Bayaztd, s'était sur ces 
entrefaites réfugié en Egypte. Mais le 
sultan de ce pays le fit jeter en pri­
so11, puis sauva l'indépendance de 
l'Egypte en proposant de ~verser un 
tri but à Ti mur et en acceptant le pro­
tectorat de celui-ci. Quant à Kara 
Yusuf il disparut dans la partie déser­
tique de l'Arabie. 

Les souverains des pays européens, 
stupéfaits et inquists devant la puis­
sance de T1mur, lui envoyèrent des 
ambassadeurs et des présents. L'em­
pereur de Byzance lui paya un tribut 
ot reconnut sa souvei'aineté. Le pavil­
lon de Timur fut arboré à Beyo~"lu. 

Le mm1stre des Finances informe 
que l'on n'a pas le droit d'exig«'t' 25 
l tqs.eomme droit de permis des <'Ontri­
bua.bles soumis à l'impôt cl'aµrès leurs 
revenus bruts. Ce droit doit êtrn perçu 
d'apl'ès le t•hiffre de ces revenus et en 
prnportio11. 

Le ministèr<l a également avisé qu'il 
n'y !l pas lieu de soumettre à l'impôt 
sur les bénéfices et à celui de crise 
les primes réglées pour assurances 
par les établissements indiqm>s à l'ar­
ticle 8 de la loi No 2395 de l'impôt sur 
les bénéficrs. 

M. l;)ükrü Kaya repart pour 
A nkara 

Le ministre de !'Intérieur, -'!. f;iükrü 
Kaya rentré hier de Yalova à Istan­
bul, part aujourd'hui pour Ankara. 

L'Ecole de police 

Le tribunal,statuaut sur le cas, vient 
de prononc.>r sa sentence. Il con­
damna le directeur du journal qui, 
n'a pas insl>ré la réponse du plai­
gnant, alo1·s qu'elle lui était parvenue 
dans les délais préscl'its, et dans les 
formes légales, à 25 ltqs. d'amende 
conformément à l'article 48 de la loi 
sur la presse. Attendu copentlant que 
Je directeur n'a pas jusqu'ici encouru 
d'autre amende, il bénéCicie du sur­
sis. Il rlevra cependant payer les 200 
piastres auxquelles s'élèvent les frais 
judiciaires. 

Une journalis te liban a ise 

l\Iadame Selma Sayeg, femme de 
lettres libanaise, est arrivée à Istau­
bul et compte se rendre à Ankara. 
Elle est en train de se documenter en 
vue d'un ouHage qu'elle consacrera 
à la Turquie nouvelle. 

Dès le commencement de la jour­
née, l'annee de Bayaz1d a van ça cou­
rageusement sous un soleil brûlant. 
Le front ti'etendait SUl' plus de trente 
k1!0111ètres. ~u flanc de l'armée de 
Tm1ur s'appuyait sur la nv1ère, tan­
dis que l'autre flanc, impossible à voir 
a cause de la distance, était disposé 
sur une colline forttftée. 

Si 'f1mur ne fit aucune tentative de 
passer sur le contment européen, c'est 
surtout parce que ses troupes mani­
festaient le tlesir de rentrer à Samar­
cande. Il rétablit sur leurs trônes, à 
condition qu'ils reconnu<>sent sa sou­
veraineté, los lleys de Germeyan, 
Saruhan, Mente~e, Karamau etc., dé- La durée du stage à !'Ecole de po­
possédés par Bayazid, après quoi il lice d'Istanbul a été portée de 6 à 9 
reprit le chemin de la capitale. La mois. 
mort de son fils ~lehmed, blessé à la Pour les fo n c t ionnair es 

Deuil 

Nous apprenons avec regret le dé­
cès de M. Àlehmet Ali Okar, dé pu té 
de Ç<Olruh, et questeur du Kamutay. 

La santé publique 

Il n'y a pas d 'épid émie d e typhoïde 
Les troupes de .Wayaztd avan~aient 

tumultueui:;emenl au ison des trompet­
tes, taudis que celles de Tunur les at­
tentlaient daus le silence le vlus com­
plet. 

bataille d'Ankara, précipita sa déci- malades 

T1111ur ne monta pas sur son cheval 
avaut Je moment tleu1sif,qu'il attendait 
::iur Je faite d'une colliue tant11s que 
i:;c::; t;:énenwx dtrigea1eut les opera­
t1orn;. Uue compag111e de quarante ca­
val!ers se tenait à ses c~tés, et l'infau­
teratJ se trouvait dernère la cavalerie. 

sion de rentrer à ::>amarcancle. 

La dernière campagne 
Après s'y être reposé lrois mois, 

il resolut d'entrnprendre une campa­
gne en Clune. li voulait traverser les 
contrées natales de ses ancêtres, fran­
chir la mu1 aille de Chine, et dans ce 
but il se mtt en marche avec une ar­
mée de 200.000 hommes. Ou était en 
hiver ; 111ais T1mur n'avait pas assez 
de patience pour attendre le prin­
temps. Le froid était lerrtble, et hom­
mes et bêtl:ls y succombaient, sans 
pourtant que T1mur renonçât pour 
cela à son tlessem. On trnversa le 81r 
dont les eaux étaient glacées, puis on 
arnva à Otrar où Tunur résolut d'at­
teutlrn la f111 de l'l11ver. 

Au prmttlmps de l'année 1405, l'ar-

11 y avait également, au centre de 
l'armee de 'f1111ur, des eléphants qu'il 
entendait emvloyer surtout pour exer­
cer sur l'ennemi un effet plisycholo­
g1q ue. Le fils de Bayaz1d, ::>üieymau, 
i.uirepr!L coutre l'extremité du flanc 
Llro1t tle l'armee de Tunur une attaqu0 
de cavalene qui fut violemment re­
pou.,;see, après quoi cette partie de 
1'annee de l'unur passa à uue coutre­
offeubive. IJtH·tau1t:1 tles uorqs de l'ar- mée se remit en marche. Mais 'ftmur 
mee de llayaz1tl reculèrem devant tot~lba m~l~de a vau~ ~e ~uittet',Ot~a~'. 
uette oifens1ve, taudis que la cavalEJne) li sentit eufin. ap~1~~he1 ,'sa lltll'll!eH' 
du flanc gauche avançait en trois va- heure, et llllt ce lan.,age a ::.011 entou-

. raue · 
gueis bUCCl!S1>nei:;, balayant le tenarn "' · 
dt;S troupes de .Uayaz1tl, et .avançant " ~e perdez pas la tète lor::;que je 
.-u vomt que T1mur ne parvint vius serai mort : vous donneriez Itou à des 
à le::; 10U'. T1mur ltt renforcer ce flauc llésonlres .. Je tlos1gne pour me succé­
qu1 avarn;ait, puis fLL attaquer les 8er- lier 1'1r illehmed, tus <Hl U1hang1r. Il 
bes, dont le roi, vamcu, s'e11fu1t- Baya- gouvernera l'Etat à ::lamarca11de tit d1-
z1d, rneuaci:i à gauche et à droite, ne ngera l'annéo eu maître absolu .. Je 
di1>posa1t plui:, que du gro:s de son vous ordonue Lie l'a1:1b1ster et de lui 
rnïauterie. sacnfier votre vie . .A111s1, 11 gouverne­

La débâcle 
La lutte en était là, lorsque Timur 

se mit à la tete de ses t10uves et 
avança. Uerta111s reginumts de Baya­
z1d commencèrent a fuir par les clie­
m1us de retraite qu'ils avaient décou­
verts ; comme ils étaient épuist>s cer­
tai11s des fuyards moura1eui en route. 
Avec tlix mille jan1ssa1res, Bayaz1d 
repou::;::;a les caval!ens de T1mur et 
combattit avec uue grande habileté 
jJUlldaut toute I'apreb-mttli. Ayaut 
ve1tlu tout espoir, 11 voulut ensuite 
::.e frayer avec quelques compagnous 
uu pasisage à travers les cavaliers de 
Tunur. Des compagnons lurent abat­
tus à coups de flèches ; lui-mi11ue per­
d!L ison cheval et fut fa1tfi11alement pri­
i:;ounier. ün l'emmena, ies uras lies, à 
la tente de Tunur (20 juillet i402). 
Celu1-C'i était sur le p01nt di; s'ete11dre 
pour prendre quelque repos. Il or­
llo11ua qu'on del1ùt les bras du pnson­
mer avant de 1'111troduire auprèis de 
Ju1, et quand Hayazitl entra, il se le­
va, alla au-deva11t de lut pour l'ac­
cueillir, tout eu :iourtant. 

- 11 ne s10d pas, lui dit Bayaztd, dt:i 
rire d'un homme que Dieu d IJlonge 
tians le malheur. 

- ,Je riaa~. repoudit Tunur, à l'idée 
4u" Dieu a lms1:1e le i:;ort du monde à 
uu boileux comme moi et à uu aveu­
gle comme toi. ,, Puis, prenant un 
1011 plus sérieux; Il aj0uta : c On sait 
ce qu'eût ét6 le oort de mes homme,; 

ra ausbi l!wn ::lamarcaude qua les au­
tres regt0ns. ::li vous ne lui obéissez 
pais saus réserve, 11 l:>e vroduira de 
gravei:; coaflas >, 

Le::; princes comme les chefs mili­
taires tuent i;ennenl d'exécuter sa der­
rnère volonté. Là-dessus, T1mur leur 
dit: « Uec1 est notre dernier entretien. 
Telle est la volonté de Dieu.» 

Timur mort (1405), sa dépouille fut 
trausvorlee à !:>amarcaude. On envoya 
uu meesager préve11i1· Pir i\lehmed, 
quiso trouvait aux lndes. L'avance de 
l'arnwe eu di!'ect1011 de la Clune [ut 
arrêtée. 

ltaliE Et Etats-Unis 
Home, 18. L'attaché militaire des 

K tat.i-[;nis déposa une couronne sur 
le tombeau du Soldat lnconnu, au 
nom de l'association des combattants 
américains. -A.A. 

--~ 

La vie maritime ----L' 11EmanuEIE filibErto" 
La Spezia, 17. - Le nouveau croi­

seur lrger Ema11uele Filiberto, Yenant 
de Livourue, est arrivé ici pour ache­
ver d'être armé. Il fera partie de la 
l\'e flscadre. 

•• 
6lt le mien, s1 vous aviez vaincu. " L'Emanui!le Filiberto est un croiseur 
Hayazid ne révoudit pas. d'un peu moins de ïOOo tonnes, filant 

Timur le ganJ.a dans sa tente auprè::i ,- . ~ f . 
de lui, le traita courtoisement. Uommo .)t ncp~ds, ce qut e. t oit beau pou: 
le pnsounier demandait qu'on chei-, u11 bat~ment. d; cet~~ tai_Ile. Il ~ ét_e 
chât ses fil::; on retrouva le pnuc" l lauce aux cha11~1e1is Orlantlo, a Li­
.Musa, qut /mt rejomdre son père; le rnurne •. Je 23 av rd l°934· Le i~om d'Ema­
pnnce 1\lustafa ne fut retrouvé que 11:1ele Ft/Jbe:t~, qu~ est ~elut du_ Du? 
1:>1e11 plus tard, taudis que les autres d ~o~~e, a .. ete ~0 1 ~é P~ 1 m~ cuirasse 
avalent lJtis la fuite. L'armée de Timur qut ~_rnt ~ deux lepn~es ,.a lstanbul 
poursui nt les troupes tle llayazid jus- e_t qm était le premier a F 1ume, le 4 
qu'à la mer. Quaut à Wayaz1d, il mou- :\ovembre 1918; • 
rut de chagnu quolques mois piu;; La marmE polonaisE 
tard à Aki;;ehll'. 

1 Tallinn, 18 A.A.- Trois sous-marins 
Le pavillon de T i mur 1 polonais arrivèrent ici. Les ofCiciel's 

à Beyoglu polonais firent les vi~ites officielles et 

Le ministre des Finances avise que 
les fonctionnairés de l'Etat dont l'état 
de santé exige des soins tloivent être 
gratuitement admis dans les hûpi­
aux officiels et en tout cas on ne doit 
pas vis-à-vis de ces hôpitaux prendre 
des engageme1!ts, s'il s'agit de payer, 
avant que les crédits nécessaires aient 
été accordés. 

A la M unicipalité 

L es abris contre les gaz d a ns 
les constructions nouvelle:,; 

La l\lunic1palité d'Istanbul a remis 
au ministère de !'Hygiène le projet 
d'un règlement d'après lequel les mai­
sons et immeubles à appartements qui 
seront construits dorénavant devront 
avoir des abris contre les gaz asphy­
xiants. Le ministère y a fait quelques 
retouches visant les l:Onditious d'hy­
giène de ces abris et leur ventilation. 

La taxe de prestation 

Le directeur de l'Hygi!me d'Istan­
bul a déclaré qu'il n'y a pas comme 
on l'a prétendu d'épidémie de tyvhoi­
de. Toutefois nous sommes dans la 
saison le plus propice au développe­
ment de cette affection. Tl reeommande 
à la population de s'abstenir de man­
ger des tomates, des poivrons, des 
concombres et autres légumes et fruis 
non lavé et non cuits. Comme mesure 
préventive le directeur recommande 
le vaccin. 

:::f 3 t3 
La Turquie touristique 

La rsunion d'hiEr du Gomits du 
T. T. O. H. 

Le comité d'administration du T. T. 
0. K. s'est réuni, l11er, au siège de 
!'Association, sous la présidence de 
M. Re~1t Savfet. Il s'est occupé tout 
particulièrement :le la propagande 
devant être menée en faveur de l'Ex-

Les employés chargés exclusive- position Internationale d'Izmir. 
ment de la percept10n de la taxe de Le comité a aussi étudié la ques­
pies_tation sont en _train d'examiner 1 tion de la réalisation de la route 
les listes, ~es contnbuaule.s dressées Lo_nd~es-lstanb:.:l et, en général, des 
par les dolegués des q uartlers et de 1 ad] ud1cations pour des travaux de 
r~ctif1~~· leô .erreurs qui s'y sont glts- construction de ruutes en Turquie. 
St'es. U est a1.ns1 que non seulement on De concert avec les représentants 
y a 111trodml. lt1d femmes, mais en- des ageuces compétentes, on a exa­
l:Ol'tl ... un chien! miué le mouvement des touristes de 

Les desiderata des chauffeurs 

Leô membres de ! 'association des 
chauffeur" ont décidé au cours de 
leur dernière réunion de soumettre à 
la municipalité d'Istanbul les 1•wux 
suivants : 

1 • .Ne pas être obligés de recou­
vrir d'une toile blanche les sièges de 
leur voiture, mêml:l s'ils sont doublés 
en maroquin, vu les frais que ceci 
leur occas1011ne. 

2. Passer outre à l'obligatwn, vu 
les frais, d'avoir à l'arrière des autos 

• 
• 

- .. 

l'Europe Uentrule à destination de 
Varna et son extension éventuelle au 
prnfit de notre ville. lis sont actuel­
lement au nombre de 20.000 dans le 
port bulgare de la mer Xoire et gé­
néralement, 4 à 6000 d'entre eux vien­
nent, tous les ans, jusqu'à Ista11bul. 

Le comité T. T.O.K. a pl'is acte avec 
la satisfaction la plus vivo des excel­
lentes dispositions du nouveau direc­
teur général des quais et du port 1\1. 
Rauf1 qui a promis de réserver les 
plus larges facilités pour lej tlébar­
quement et le mouvement~des touris­
tes en général. 

d·c t 
J ' , '} ' . l' . . . f ' <\JI I ai eu 1 1onneur d ètre reçu, dans pris m1t1at1ve t e creer un . 1,11J1 

sou bureau de travail, par le Dr Ben· de tra1·ail national q~ti a P' ~;,1 ,.: • 

jamin Lubotzky, chef des Betars de comme idéal, la paix O!lll'<' le~ \;io. 
Palestine. C'est une toute petite, sur Ja b1se d'un arbitrage 11 ' • 

tr011' chambre au milieu de laquelle il est dans tous les conlï1ts Pntre pa, roi• 
assis, entouré de chaque côté d'un travailleurs. Le syndicat a C>t<> 1 ,. 11 ~ • 

secrétaire. Aux murs le vortrnit ùu en 1934 par 4000 mPmbres - ,11:1,31 
le:uler .Tabotinskv, et quelr1ues autr'e~ leurs eu grande parti(' de l 0 " ' 

, ~ 1· rtr 
photos des chefs révisionnistes. sation de jeunes •Hot ars• 0 . , 

l\I. Je Dr Lubotzky est jeune. Pour- jourd'hui de ses 8.ooo men~b 1 ~;, 
tant, il assume une très lourde charge. partiP comme suit: ré\•ision•"~t 1 -i 0 01' 
Il est toujours à la brèche, à la plaùe nistes généraux, Y1lmenitcs et 5 ~ 
rlu combat. Il a été le secrétaire gé- tes-ol'thodol{es. C'est surtout ,yl' 
néral du Bureau Central à Paris. Le suite de la fo11dalion de ~·e :Îi!' 
Dr Lubotzky a été plusieurs nnn,jes cat que les gauch•'S ont 11.1t'. 01 
on contact ;.>ermanent avec le leader !ours agressions contre le rél'l 51 jor 
des révisionnistes. ,Jabotinsky.ll a fait\ me. Mats la symp::i.thie de la ''.1i\1011 
partie également du Comité Central des .Juifs palestiniens Pst sati~ ,e1 
de l'Union révis10nniste de Palestine, du côté <lu syntlil'at national. Jr. 1," 
et il est l'un des fondateur,; du c Ile- même ajouter que daus le ~)e 1 
tar > mondial. de gauche, il y a beaucoup t ~ 

M. le Dr Lubotzky est donc auto- vailleurs qui sont beaucoup pltJ 
risé, à tou_s les égar?s .. à~me, p_arle1· tionaux que RO<'ialistes. Je•'. 
de la poltttquo des s10111stes rev1s1on- :\lais ceux-ci ne quittent pa!l •1 ' 

r11ste~, et de l'~ttitude. pr_ise ~ar yes 1 dicat pour la simple raison <1 11
",1 

dH111~rs en quittant l l n1011 s101nste plus rici1e que le syndicat t~at! 0 J 
mondtale. fait est prouvé par te plé_b1bc~:.fv· 

A mes questions sui· le parti rel't- le ;;yndicat de gauche qui a. 1 is" 
sionniste, 1\1. le Dr Lubotzky répond: ratification de l'accord .Jabot1n• · 

- Le parti révisionniste a été fondé Uunton. Jtl' 
en 1925. Il a son siège central il Pa- Parmi les 65.000 membre~ ~nt 

· .. dicat ùe gauche, 25.000 beul~ 1n1 ,.e 4 
ris et des ram1f1cations dans 4o pays narticipé au nJébiscite, c'ost-<_1-tl. ,1 dP l'Europe et de l'Amérique. Lors du "' " Il r 
leur première conférence mondiale, te- 40.000 ne s'intéressent pas a 'üc~l 
nue à Paris,les révision111stes faisaient que et se trouvent clans le ~yut tr~f 
pai'ti de !'Organisation sioniste ; mais gauche uniquement à cause tl~'il 
à la conférence mondiale de \'ienue et aes al'antages matériels llt 
en 1932 il a été établi que les mem· assure. 

F onds " Tel Hay ~ 8 

Sur l'initiative révisiouni~~e., p 
tl ' fondé le Fouds c Tel Ilay " qt . ~1 

but, Pntre autres,<le.dévelopP0~ul' 1 
richir le svndicat national P . ,,o 

J J""' 'i 

bras avaient le droit de ne pas ache­
ter le" Chekel >. La majorité prépon­
derante de révisionnistes l'ont acheté ; 
au r8e Congrès swniste tenu à Pra­
gue, les révisio11111stes ont obtenu à 
peu près roo.ooo voix et 48 délégués. 
L'affaire du meul'tre Arlosorof a ame­
né le parti social-démocrate à enta­
mer une guerre acharnée contre les 
révisionmstes. Après que les jeunes 
révision11istes, accusés da11s cet te af­
faire, eusse11t été acquittés par le tri­
bunal suprême de Palestine, il y eut 
des pourparlers sut· l'intervention des 
rµvisionnistes entre le chef du parti 
.fabotinsky et le leadet' travailliste 
Ben Gunion. L'accord qui a été con· 
clu e11tre les deux personnalités a été 
ratifié par le parti ri}visionniste et 
repoussé par le parti soeialisto. 

rer les nrni:.ses de tra vaillett ·,1 ~11 
trouvent dans le syndicat d~-~1 1 
eu leur donnant les mêmes \tiO 
maténels dans Je syndicat 11 ' . 0 ~ 

. jltl 
La nouvelle or gan1s 

Les partis en présence 

r évisionniste 
• 101 

Le comité exécutif de l'i 11 0 e1·~ 
sionistes réds1011n1stes couçoq11 1'· 
congrès pour la nouyeJle orgt1

1
. 40 

b li '1·01 en septem re. est ù pro 61LI' 
délégués au co1J<Très ::;erout [l' · 

o toutt • 
un million de votaul::;, sur . JLI'' 
rope centrale où les 111as:;e:i 111 1q~ 
sont pas satisfaites de IL&: V0

5te· > 
l'ancienne organisation :.1~ 111 011 f 

J>ans ce premier co11g1 e::. P JI 
Je nom et le programme Je 1 e> 
le orga11isatio11. Le co1n1lt i0nl 
d 1, U . l . . ·tîl'I~ .. ,1 e Illon ces s10111stes 1 . :"' 

a fait sa \'OÎl' ii la 1-loc1ftl' oe" 0 111' 

à l'Augleterre et à tous le~ 1~t:'~ • 
ments qu1 ont signé le u1 ·~ 1,,1 JI 
Palest1110 que l'auC'iti11ne 0 1 :' l~ 
sioniste ne rnprnsenttJ plll~ 1a1•' 
gi·ande partie du :;ionl:in1c 1 

1 
11ste. 0e 

On signale de la Pologuti:i 'f 
thuanie, tle la Lettonw, dtJ 1(1 1e·1 
s'.ovaqu1e et de l'Autriche ql

1
.,. v 1 

. 1~' 1 Linas du vrés1de11tJabolll' . 1) 
o · ii1·e" , voqué dans les tuasses JL . tJd 0 

1•emen t presque 111essiu 111~ 1 e.~ 
Aprè,; la sortie des révisionnistes nouvelle or.,.a1118 atio11 s10 111·.t11J 0, 

de l'a11ci21111e orgauisation sionistr, la jeunesse )uive 4 ui n'a a~~.0 11°1. 1 ~s. gauches ont marnteuant la majo- sibilité do rell!rnmellt e ,t JI 
t b l L . ,, ~- ' 

Apl'ès que la majol'ité de gauche de 
l'orgamsation s10m.:;le eut decreté uue 
discipline absolue daw, la politique 
e:1.térieure et intérieure, c'est-ii-ùtre, 
une d isr.i pline sous la domination do 
gauche, le con11té exécutif do !Tnion 
révis10n11iste a déclaré ta sortie de la 
tous les révi8io1111istes de l'ol'ganisa­
tion siouiste, et un plébibcite révion­
niste a appl'ouvé, avec une majorité 
de 160.000 voix pour et a peu près 
3.500 contre, la formation d'une nou­
velle organisation sur les bases de 
l'Etat juif, tle la paix entre les classes 
et d'un « Chekel » populaire sans 
clafüe Je discipline. 

r1 e a so ue. es gl'oupements non tians son pays d'o11gin" · 1e .-
socialistes de l'anc1en11e organisation naut tout à rait " rev 1s1011J11

'l10
1 

:;1?n1st~ comme le parti religietilx L'organisation « Bi.:tar '' 1.e1•1 

m1zt'aluste et les sionistes géneraux base disciplinaire d'un u1r1
1J !l"it 

·' ~roupe H » ont EJU tles gra\•es visionuiste et . lllli :s'est_ c· 1 ~ill'1é 1 ' 
couflits avec la majorité gauche ducatt0n physique d ~P .. 1 f1J 1 · de l'organisation r1ui trouve e. agérée::; jeune$Se Juive a pron~·e ~·.11111~ll 
les clauses disc iplinaires qu'elle a solue à 8011 chef suvn~iue pl1 ,. 
\'Otées ou pl u tôt qu'elle a imposées. ll J ose H 

tst à prévoir que les gauches, avec LE bimill8n-a"'i~rB- d~Pd~r ,, leurs amis les sionistes généraux Il ' 
«g10upe A» feront de \\'e1zman Io 
Président de 1'01 gan1sation sioniste, ~ - lilli .1 1 
et de concert avec beaucoup d'autres Rome. lj.-M. -'luss0. ~"~ 
facteurs de dir.tature de gauche, expul- l'rof. üigl1oli, directe 0 \ue 1~ 
seront de l'ancienne 01 uanisation sio- l'Exposittou Auuust1n 1e1 ,:ir1-• o . 'OJI 
uisle probablement les mizrahisles et manité, qui lui a fait :; iecJ~ 0 
les sionistes généraux " groupe B,, sujet du rythme i;u11u 1 '.~ 1.1r,1 

DéJ.à maintenant, en Pologne, s'est roulent les travaux P1 OP,, g. 
. . Il ro' orgamsé un groupe de lac~llzrahi•qui vue de cettf' expo~1tto · rtl~' 

revendique la révision des relatiou::i cee temps deru1cn; des l"' tO, 
des mizrahistes avec l'ancienne organi- plastiques des mom1 111 l'J1 ,1 )!1 ie 
sation sioniste. ltalie tJl ù l'~;tranger ••.l ~:: 11 è,; '11 

- Sur quel principe le révisionnis- reconslilutwn d~s !11:1 ~ rot•~e V 
me est-il basé "1 utilisées par les al'llll'~" ,,p; r' 

- Le révisionnisme se base sur la les sièges et sul' les ('[11,11crtJ" n 4 
H Le 110111 bre des mou n,- lie•" théorie sionis te de erzl, ._c'est-à-dire . . uil e'' 

que le but du sionisme est la création et des roprodm:ttUll" Il~ 1J 
d'un Etat juif en Palestine sur les aussi en augmeutat!Vll· du111

1• 

deux rives d u Jourdain, avec une ma- toment plus de 2000 
1p11si 0;11 

jorité de la population locale juive. sont de grandes _d 111 tte=' ,c ,11 
Le révisionnisme critique sé\·èrement taills attoigneut meinecre~ l' 1~1l 

l · I 1 colussales. LeH moula"Lli·~-· :;li la politique a11g mse en 'a estine qui te 
favorise les Arabes aux dépeui:; des pl'Oductious eu cou 1 
capitaux juifs, et qui limit!l l'immi- ï6 · .Jol1 11' 11 
~ration uon pas seulement en acco1·- ~1. ~lussoli11i a 01

, . ,os10 ·~ 
dant un nombre insuffisant de ce1·ti- men~ définitif de 1:;~~t, \'1; 11 I• 
fica\s, mais aussi en limitant les possi- Palais des Exposi al.lru l\1oJJ 
bilités de développement écocomique L'waugurntio_n, ei~'e1'Po~'. : 1 
des émigrés juifs. Le révisionnisme tembre 1937-X ~ · •at• ~-',161 

organise un mouvement politique des rera ouverte 1usqu 1.111111W ~ 
masses juives contre cette politique r938,date précise d~t:Jé!Jl'e 
des Anglais, dans la forme d' une pé- guste, qut sora c .......--:: • 
tiliou juive mondiale adressée au roi P~~lpe. ~J 1011Pn'p 
des Anglais, au parlement, et aux gou- i1 dd 1 
vemements des divers pays. Ce mou- HU pays ... tl· 
vemeut a rallié jusqu'à maintenant Columbus (Nisüs5IP1) 1 .t , 

~ L . • . ".o. plus de 600.000 pétitionnaires. Les ré- dii1Jt11 i1/t ..._ ______________________ ~----~--...::----.J visioiinistes ont l'itltl1ntion de fail'e que la police co11 fi! pt /~ 
L'annfo de Bayazid ayant été com- dép~sèrent une couronne sur la tombe 

piétement détruite, unè seconde ba· du l::lol~at Iuconuu. , , . 
taille deviut inutile. Ankara réduite, . Le mm1st.re de la Guerre d Estonw 
les troupes de Timur prirent lzuik et olfr1t un drner en leur honneur. 
Rursa, tandis que des masses. de •* • l 
fuyards, ayant à leur t.ête des officiers, Londres, 18.- On mit en chantier 
des chefs militaires, des princes, cher- le premier des deux torpilleurs de 
ch aient refuge sur les rivages de la 2. 144 tounes commandés par la ma­
ltoumélie. 11 ne resta plus, au bout nne polonaise. 

- 50 { 
circuler la pétition mondiale pou1· ob- deux 11egres cll"C11 

1111,-ltff P 
Figu1·e-toi qu'entre Denizli et 1avsat les communica­

tion::-; sont assurées à dos de chameau ! 
1u ne voudrais tout de mêrne pas qu'en ce siècle de vi­

tesse, elles fussent assurées à dos de tortue ... 
(Dessin de Cemal Natlir Güler 11 l'Ak~am) 

tenir un nombre de q uelques millions Ire une jeune (die /J ' 1111
1111 , 1 

de pétitionnaires. saillit les agents el P l r/1·1 ) 

Le syndicat des travailleurs racher les aausé5· el ,,,fi' 
nationaux pendus à des arbres 

En Palestine, les révionnistes out de revolver, 
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CONTE DU BEYOÔLU 
Il y eut enrore des pourparlers, 

uno · i11sista11re qui, ,.1not par 1not. I 
(imietta sa volonté. F111alement, elle VIE ECONOMIQUE et FIHDHCIERE 

LB mEnsongE 
se :s-~-.~~i,7nad:u q~~ec!~;,i~=· billet>. elle 
fJUitta l'asile, ull1'irée cte son. enfant,, mai~ alourdie d'un c•O'UI' 1.'°'gnard(i Ln culture du chanvre, .1.11.- notre Jl'lY' t>xige des man·h•'s 1nt(•ri<1Ul"l"i el 4'\t 'riu~rs :llll:-iÎ flllP d .. s 

Rur I~ chemin de ln m:i"on sor· , 

d 
didt· où elle p;itnit. il lu• fallut pieu- , ,,our<'e< de 11rod111·t1on. et la m .. 1111•111" 

U Song 
l'PI' Bfl l"lilJP, ~e raCOtllt'l' ù de~ aine~ :1 Hastamonu qu·llitO t•n n1al1l•r(•foi agrie~>IP~ . 

l
,.

0
mp:.tiss:1ntefi l'n g:11C;on equ.l\'0- U l'our 1111" '"'" produtH .1p:1 '1t'Ol1•s 

IJlH' ,., 
1111

;1a aux rrlllf1cle11ls .• li eta1t ·-~ 11\llfi'('llt lrOll''"" a'·!wl, 111', :il 1 _, i;u'1•11 
· cle 

1
·eux qui• le• femme• ecoutent; Ln Cham lire de CommPrre de Kas- ""' del'llit'l't's ·111nl'Ps tous les produit-< 

}J:ir .J~" •• " • >., l'or"tu'ils st•mhl,,nt s'1nlérrsst'I' ù ~''""'jt:imonu a poh 'i1; une intén•«s>llll<' hro- ngl'i1·oles 'ont dél':i'o•·i.-é<, il i1npo 1·t • 
.. A~:\F .. LA:\1>1\E doUlf'UI'~. I,11..; y111~t ans d~ ~1 1 •:--:-tn:,c:Jiurt-> ctut• uous ;J\'OllS :-ou:. ll~s VtliU:\ 'lu'il..; l'P)H' i•-;t.! 1\lt• 1t Ul\P qtt.di.•• sup· • 

, ~~Ile suppliait un!' Touli·-I'ui••atH'<' I gr l'allirai~nt l~"".t ètre, p_eut-utre ausRl au sujet de la culturA du ,•Jianrrè, ce ''!euro. c;.>st 1L1ns !'e hut tt"." 11• m11lls· I 
Ju_un ne lui .

11

ait pos appn> ;
1 

1'0· on· l'argent ,.,)o• 1•tnit . munw . . I produit consutuunt la pnncipalc ré- lt>rP de l ag1wnlt11rn 1·onstd1•re <'0111111" 

110
1t1·e: • ' ' li s'apitoyn11. lui parlait :\ roix 

1 

c·olte de cette région. 1 primonhal, 11no tlt•< ,1;111ons d'.1millio 1 
- ~lou Dieu padou nez-moi d'aroir hasee. . Le chanrre a été rulti\'é pour la 1 ration dos "'m»nt·es "' .ucnl ,;,,, 1•rt'eP-< 1 '''~'.lu mon enf~nt ! . • .- \'ous ill<'S hon, \'0'.1s, au mo111fi, premiÎ.'re f?i~ en Asie ctintrale el les là .\nkarn, .\cln1~a •. i.:~ki~1 1 hir. \'c·~tlkt>y,11 •ll:-ia d<'«héallC'e, ~011 exth r'e m1sPrt', d1t-l'lle dans se~ larmes. Turcs, en enugranl \'er• l'Est, en ont Adapazan e.t :S111.1lh .. n~e les nttnbuait ;

1 
t'Pt abandon. On . fi restan ù, 1 homme de se faire emport•• ll\'PC lmx de• graines et ont (\•s org"11;in1>s, qui effeduent dl'S 

" l'a Ji'"' ,.
0111

,. .. ks lois d•• la naltJr<', auner. et il s Y appliqua. tenttl ·le les [aire frucllf1ur en Anatoh~. rechurche,; 'ur tnns Io.; proilLllh dp l.1 ~ 
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les bi't"' qui y re•tent soumises Après quoi, elle ,·(>eut l'Plernelle his- Les aut1·es terrains se sont montrés terrt' ,·ip1111<•11L dt> turmincr lt>u1·s 1"t11· 
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°
1
11 inaptes aux' C'rimos que pcrpè- toire des fillps li\'r~es à l'aventure . réfractaires l eette eulture qui est de- cles pn co 11ui t'o111·eo·no les t•i'•ri'·al''' 

'"•.i,t les homme•. . L'arp:t•nt ma11p:é el. bu, la fain<1 ~ntise ,·enue l'apanage exclusif de la région !elles que le blé, l'org•'. Io sPiglt>, tilt'.. 
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.Cl en ~tait-et• pns un que d'a1·01r aù- de l'homnw exprima ses ex1genc_eA. t.le Kastamonu. G'esl celle qui en pro- 0111 d~cuu\'ert lt•s types 111 plus pro­,:~18 le rapt du fi·uit de .a chair, même ~l~sange dut 'e rflsouclre à un métier duit li: meilleure qualité. La hauteur pres à r(.sister il la_ s.écheri>S"'. aux 
"

11 
avoir nccept~ le 
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rché ~ où elle n'apportait que son dégoùt. de la planta atteint plus de 5 mètres. maladies et aux ,·ai·1a11011s mt
1

1t

1

orolo· 
Elle se jugeait inhumaine. Singulier système pour s'éle\'er jus- \lalheureusemeut on n'ari\'e pas à g1ques. Ues typ~« sont '"'"" qui dé· 

. - \'ne ti~resse n'abandonne pas qu'~u demi-monde. Elle sombra dans profiter de cette culture exception-, passt•nl leu•: 111·nod<' c~e. cro1s,a11ce 
'es Petits. ~lais moi. mais moi! Il' 1~1re. ,fui la prom~n.euRe_at~ardPO en nelle la consommation et l'expoi·tatiou araut lu '"clu•n•sst'. res1slant aux 

La logiqtie .,,·ait fini d'iuten·eni1· quete dune a111ab1hl<' dt'nso1re, tra!i- n'étant pas forte;. Alors qu'a\'an' h brusques dwngoments ctu <'hmat et 
"lit ' ' • ci' ,. . . ' Il bl' . • ' ' 1. 
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•e sa conscience et se• acte,, de· qu~nte un p a1s1r que e ou rn•t de i:uer1·e générale Kastamonu produi- poussPn• 1 a111l' ment. /~ 1 s qu'elle allilil à vau-l'eau, \'Olonta1- tan fer . .\u :-t•IOUI'. le>. pomgs ~19 1'1· sait 5 millions de kilos de chanvre, Le culti,•ateur, voyant les ,.,;,ultals 
i·i1 nient amputt'e de ce <JUi fût demcu- gn~blo con~pngnon ILH apprmrn1e'.n. C<' cette procluction u subi les fluctuations positifs do•.< """"'" q~i ?nt ~tii fait" 

'a,. raison cl"tre. qu 11 en CQUle de se montrer •.mbPclie. ci-api·ùo: 
1 
dans ,,., stations d n111l'horn.t1on, dé· hl~u li r.taiL ueau, sOll Doudou '. Par- ~lallllenant. qu'elle n'était plus ÂllllÜ; Hectares Ktlos sire prof1t<'l' do .c~ll•: 11ualu_ .. _d•l SP~ 
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La Turquie pittoresque 

L avenue de la ~talion à Karaman 

offiriel11', l;1 11ou,•ellc •JU! a 1·irc11l. ci\1·1 
t1 1nµ~·uul d'un 1n1l11ard dl' 111ark:, qut ' 
aurait t\11• :t<'l'01'dl' par J',\IJ1•1nag11e :'t 
l'l', l?.S.S. µoui· por1nt>ll1ï' Io 11l'1 \'è 

loppP1ne-nt dPs :11·hal~ 1·u!":.;es en ,\lie· 
rn.ignt'. flll éch·111ga du 1a lir1·.1ison dP 
n1a11t11·t•S JH'CllllÎ~rP~. l.Ja ILOll\'tll!O t'~l 
d1•pour\ uu d11 tout fonde11H•JJl. 

Ch1·onique de l'air 

tes 
de .U1ne 

l'unérailles 
Schuschnigg-

\ 1e11n1•1 lï, .\. A.- 1. s •h . .,l!1pttl~ do 
111 ta1111 ~1·husl•h111g~. lthn1 l l~h.,.l'i· 
ùerrr, Pll U,1 ... ~L'-\1llt" 1 'll ,tu C>~ir~1l't1t1 
UCt. ltlonl 1l't\Uhll\ll)hl t', Olll {•l(' ('(; • 
brees hier apn• -mull JMr 1 ·ard111.1l 
Inn ti 1· 

, u, un enfantclel'amour, l'œul'retle quu11Pchose a la thspos1t1on dune _ 1menl't' garantie 1~nl1P le" ""'auons 
a 1:1·e1nii«·e faute! autorité exécn'e, une chose sil· H)l4 5.000 o·~o~,"ooo climatén•1ue~. "',;adresse dans'"' lin! ~··~Ile c·omptait dix-huil an·ils quand I gmatist<e et prématurément vieillie, 
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roman, le seul en vl-ritt'.• elle mAsurait co qu'elle a\'ait perdu ")25 z.i;r :.~Z/.:;~~ co111111" l'(•\'l'liellll'nt if' plu,; hnun'UX t~G tle,·ait lui at'l'Ol'ùer •Oil deoti11. En Pli se srparanl de l'enfantelet qui, mal- ;:,~~,' , 3'
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3.h45.31u ""la iie :lf!l'll'0
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•' ,du t•ultllatlllll' lUll' Stoppani il PBtonquis son PECOrd 

tait"
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c·hez lie> bouq~eois. elle suppor gré sa faute, l'eùL rendue respecta· 7 3.u
45 

3,ooo.ouo 11u1 1•01111ne11<'"" '
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l'r" ln nourellu )Je bra\'cme11t sa serl'itude el accom· !ile. 1921> ~ os~~ 2.500.000 teeli11iqu11 dPS sprno11cP~. Honu ... , i, .\. :\ -'lar10 :-iloppu111 .1 1 l>oct1•1111· ",•· l'l'111\'tt·.ri;llit, d<'t ,,.1011l1u' 

l

'"fg.na. it ses clu1·<>s besoir11es de gai·" Ali 
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. I' · se1·a1·1-ce 192Y 
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( a t-inatH a tes ,. la " - " aperce\'otrc, ne 1930 o • "" • ".. 11 1 lP~aµnP Pl rotl•o11 I' " ·1 ti4~ltuta11ta . rt d11 porft'elionn111nc11t 
•·kat 1113< " ., 
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1 . .• . / . par UllP 111l'l 1ndo fu·1h1 Pl n101let'Jl1•. 

Leçons d'allemand 

\1«.· 
1
ns. ~e ta E.urno1n1nait-on 1n1s qu'une niinute ! SeJJt ans, il allait sut 2 . »so 2.l.-;o.ooo o·e11L eu l>UlJ'l' tic 11t'ttoye1· ll• _, t\ te c·1• JHlUI' 1v1 r.t\ICH\~ lJU'~ a11pare1 
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Pl 

.. ige ·~ C'eo aens-là eultivaie1!t la Sl~8 sept ans! Avait-il 17t'anùi en ~en· 19:;. > 2.890 2 890.000 l:H'l\14.~IH'll de!-\ l'll t1rnh
1

tll'S a\'('I' ''." fl'llll(':\IS c(tOI.\ 'Il Sut/

1

1 lui 1111lt1\'8 1111 l' fi 1 'J' 
31>·u " " .• I 1 j J f l . , . on11;1••S,lll<'l'S Hl 1s:111h•s < <' llll' el 

•l'an" llerie: ~léi;a11ge, l'antonyme tillesse Pt Pli beau Lé? .\ h ! se pos ter •933 2.712 2.ï12.ooo upparu1I• ·''." Il us mOl erne•. '" "' 111111 dor111<H'. t-itopp.rn1 ,·1ent de '·?lt>r 'd•' l'ra11y1i•. F"rn1L nu. •i o·o1TPSJ10n· 
,J !;e ! sur sa roui<>. conslate1· qu'elle n'tltniL 1934 3· 170 3· 170.000 quu lt•s ""eoltes obt~11ue< dans le• do• ~lu11f ilt-one, (d.1ns 1,• uol'll d~ l lt.1- t1a11rn alll•111a11d• pour ttnel11uu• hou· 

lai Ohe al'cc t•ela. 011 ip:noro à qui cer- tomué<' si bas <tue par une fatalitl> En ce qui ,•onc~rne les exporta- chan111s atlt•nnnt a •'•'S . statiolls dont l1t•),' llcrblll'.l (:-lom:ili~ a11gl ust'), ><>Il "'" I'"' J""r E1· ·iio uns .. ,\li u :\la 
tJollPo; gam111e~ prises à l'Aesbta11ce .10111 il "'·ait Io !Jtl11<'fice ! tions elles 11e sont pas importa11Les: la LPl'l't' possnil•• '"" nwnw' '1
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''' t <J"" kilomc tn•,, '

111
' ""'de, Pit'' "t· Ill' 170 1 t 111l.lnl 011 a.tr,1s;o1· 'IU•l'U· 1.~'e111 leur frakheur, l'arr1'l•me11t de ()bs(1Jèc pnr <'e dt'sir, elle •·n:a d;ins A1111ée> Kilo:, l!qs •1uu ta lt'Ul' éSL dt• lwau!'OUI' su1J1•r1 ur<' "'"'I lwt11·es t1y1 • l' d 'l'onlurn lla11 • ·u •·· 

tir r. •·uracli'l'P, et dt.' sourit'u à uné so· '" quartier du roupie qui lui arn1L •. · , 1 à cnllt!S qu'ils obllt>Hllt'lll- 11u·i11\ l1·to J I.e~" <tui, pour i·ommtncer,les parqua. al'iwtt; ,on Doudou. Elit' tenait romp· 1913 4ti.605 ~':{81i «ul11l'a10urs_à se s:•n1r ·''" L1 sen'.~'."':~ il BEBEH jolie"'"' \ '"".er "Il· 
!j , liourµ;eois qui avaient obtenu te des tu•ures de pro111enade,tlu te111J>' 191'J '" 4oo 3 .4'! 1 approprll't' ·"" «>11d1t101h s1H'• 1.tlts H hlfo cnL01111•A d u

11 
i>Hall l'Ot 1.E• Tl•>.'~ .1. ,.;, ux quut1rl1 • .t'I• "'~~" <o m· """ füh "'""" '" """ ., ". ,.ro" ,,.,. <''" ""'"'"' "'" . , . ''"" 9 °' ·"' "'" · ~2 "• '"" "' '· '" ""'"""' ""'""° '"""" j , "' '""' ""'' ., "'"'" "" "'· "" '"' """" "" ""' " """" """""• '" """ " <tu',"lttguèrn lie sesoriginesnidece -E11ca1110111cnt. ondo1tlhab11lt•l'. 1931 14.045 4:~ z itl'plusi.1r:1111brP11•h•111e111:i. ll'l touL lti <·ontort inu,l~r11l' lt•i,..~1· afi4,l<'. nté.1eurr~,Frrr.rah·n~ nh·l•·r. .l un 
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t.onprtx .. \rlre•cru "'"' llp•ln """ 
l•a·i' vw1Hra1 e e bl et• el'lap· llsvo11Lsort1r. 
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• t.orsqtn• l1•s l•OU\'l':l'" 'IH''""1e11~1j1,111'nll'11t•: 1·1·p1. ·'" 31 .... 11 .. Hl u I'" •• 11

1
,t·otion• le """"' """ '""'' 

r\ "-'~1:'1' fiUl"l'Cillance. Et Ull joui', il lui apparut, marl'hnnt 1933 >95·34' ' '39·
0

."'. d'orge l'l de hl"• df.1•0U\erts pal'""."' i9. llüyuk ll1•lll'k l\ili.11 :-iot, '" \o )· ,,, 
llte s tnawnt le maximum de rende· cril11cnwnt an l'Î1té cl•• la mère adop Comme la préparallOll se fait p.11 st·1uo11s d':1111»ilorauo11 'l'l'OllL tl1,tn· _________________ ..;. ______________ u_ 
<le \li tlP son courage et, plt~lût que the. Elltl se précipita, incapable de des moyeu.H pr11111tifs, no.s produit~ ne. ·b,;és ilans tout . Io l"'Y'· l'.\n•.llllil' '!Ut·~' JIHmettre, de. temP." a. autre, domi11er ••Hl b1•soin dt• le toucher, de so1~t ~as <?mme on Je rn11.e11 f.l\.eu1 <'entrale Il<! souf_rm1 11l11s_ d11 l:i '""hA· 
<le que rq,os, la 't1mula1e11L a l'a1cl<' pu"''" '"" li•vr~s sui· la mignonne ù Jgt1a11ge1 el les prn< de ' ""te sont re•:ie. U'esl apros les rpsultats ohtll·1 
'IUi 0 •:~ fortps. JI.arole• rPssnss~es par main ganL<'«'. très b~s.. . . . . . ,· . . . 
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w; t1a11s lt•s pl'Opl'<'>< t111Tè"' t11;s 

te !ie11orrrueliht d'une ma1~on bien L'o11fa11t sur•nuta, effrayé de cet le Pout l&llledrn1 à cclt~ s1Luauon la t· tiou. d't1n11~ilorat1011 eu i·atlP au1H·t~ 
nu,. • " · · 
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s 1 • r1!-<10n. < e ce eon acl. v la1n 1e _H von1111:"'1c . 0. .' ., t· l • de st•1..:.·her1.•i:-·.!"\u ,1uu .c .l·ltu <.'011staLtlion 
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\ 'oyo'"• tle l'éncr"ie, de J'huile - ~la man chéri~ ! ~!aman chérie! bord la creat1011 dune lalll'lque qui . .
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, 
" >rns, ma fille 1 i".;.

1 
pace
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se t•n· :,ip1Te-mo1 contre toi, p1oti•gt•-moi, s'é· fournirait des cordes et des llosus. dt" '
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•' e ' " . . ta""'~n, l'incouduite. le tral'ail, c'eot cria-t-il, soudain blotti 1lans les hm> serviettes de table etc. a111si qu'un.. l>t•s 
11 uuicau~ "'"

11

" sont yrOJPlt•N 
"'

1
nt(> e qu'il croyait urnternel•. fabrique de papier, le• filasotlS du aµrh 

1 ' 1'.ll~ a.'~'.'""' "';"" 
1
'.'. 

1
.',h• ohLt•nu, 

111 ,1,î',i 1rt~e' ne1 ;~; · ,·enait pas de les con- Pui,. ra";[•1·clné par une t'aresse,um· chan\'re se prêtant il Cdtle fabrication. ~1311 " 1
t"''. 1' 1~'; 1 ,~~!~ 1'
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' tia 1 ' Il 1 so 1ge·1 à 11l11·a'" 1J',·1paise111"11l : li t à t 1 1 e l'o e i·on "" 
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· "'" 1 · · ' · 1·a1i,. ' . 8 I' us que c l e ' l ' 0~ 0 es ' no el' ( tl. Il ?" qu Il e•sUIS quo Io g1·and tra\'clil "'""' en· 
"" Ouer lpur fils t.lès qu'il entreprit \ 'rai. fit-il,ce qu'elle m'a fa.t peur. pourra recrnter l" ma1u-d œuvre <.111110 trepr••· Lo !(OU\'"rnenwut s'int«n•so•· 
11,. t.a lu1111el'. lulerne tluuo une gran· r•tlo '"'""'~ so1·,.ièro ! le pay•. J)o grando fuc1lllt•s "'"'?"' m tlo tri" pri·s à tout "Ir" mali/\n•< 
1,. ~t·ote l""""'en11e, Il rejmguall "' " pour t.os 1nauen•s ouvréos quo 1.0!1 ngrn·olos du pap. ("pst )'OUl''I'"" Ir< 
l.,~•lle ]JOUI'. la t.lur<'e t.lcs \·acance.s., Banra rommErr1"afo ltal1"ana ~~put.liera .» l'étruugora e t 1lal ns .d •lf~-, stations d'u1111•l1<ll'BllUll """t pnln···· 
l'! ~ di~tracuons 111a11qu. ent parfo1sl 11 U u Il 1 bn ts~e1u.1t o1t~ d 1u JJ ys. ~ J 08L v1 .. t_ Uaus uno uou\'ellc pt'lriode dii 
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.avail 

1i'1'· p1·onnce. JNtu •J.iant s'en t·r~a ~u- î1p1l!l 1nl11r·~•Dl msi ?( ri1em1 ~ue 1,asta monu n est pas a prox11111tc Le bul do <'•'L effort iise il allcii11 Ir" ~ es .cle Mclsan!(e qui ùans sa na1\'e~~· dune gare cle. chemlll de fe1: m_a•.s un type ideal '"' S!'llll'lll'e appl'OI" ''':, 
va l•ttvatiou de toute tendresse et 1 •'· Lit. 844.244.<i93.95 elle. est tout p1ès de celle de (,a11k111 toutos 1,,8 tern•s emirounanL <'<'H ,;l:i· 
~11 de ses sen~. crut à un •entiment. o- et :safranbol u

1 
.e t les l'Outes qui y mo· Lions, qui tiOll't'nt Stl hùtet· ot'at'l1t·\l'r 

d Le drame de son exiotence naquit ' tlirccllon Centrale MILAN ~:1'!! ~:t9~u kil~~~1è~·~1s1 é~,at J·a11~sl11 'I,~~ loM recl~crc:ltes 'lt!'olll':-i o.nt t'llll'~'Plï~t'S 
a" là,a\'ec l'eufanttjU'tl falhiit meLtre Filinle.•l•n•toutel'lTALIE,tSTANBITt. port cl'luebol L 4 ba 
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tt ,\ so t-oUJet. Ct- latl a t•rpn l'olJllnat11J1l 

"u• •n.onde. J'Î"ll ente.ndu, . te. s bour- !·"1YRNE, LONORE~ u . es nom reux ca· ll'aug l l t t 1 "' 
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' ' m1ons qm , . circule11t tra11sportent moll er eH ' 
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. ". 1 n~ ' e Hemt•n•'<'• 

lu· ·~ ne s'étaient pas mlJU•etes de la NEW-YORK , 
1 1 
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, 1· Ile d'une dom<·stique compromet- Cr,.1io11• ' t'E<ran~"' les marcha1Hl1sos au prix de 30 à 40 ,orsquti e /1/J<' ' . ~" sera "''';~u,.,.,.t ,;•~11e, et ~!éoange n'enl'ioageait. pas Ba111·a c;.,111111.r>'iale ItilL1"' tl"r .. n···J paras Je kilo et on n'a jama1• siiinalo par toutes lub. mn11cn•,; tJUll 1•:"0110· 
/. recouru· :\ l'auteur de son ctesar- l'a ri,, Mnrsoi:te, Nice, ~!e 1110 .,, r;1111 • ct'acc1dent. 11110 nationale JUI!" utilt•>, et qui trou· 
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neh 'tonncu, 'l'oloAa, Beaulieu, \Jonte Il .est à noter ue plu" que I" .. 1·1a"·t!l \.· .enl acheteur. s.·ur lt1s. 1narcht".n 1nt~.-
tl 

. ..,e 11rt•senter à eco e, o u ni... - . . • a ..., • ,J 1 1 1 ~ 1." ,
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-; L"t Carin, Juan-IP-P1n ... , t,a11ahliu1··11 'to· contient de~ ininett de char"Oll 1101 tt,t.
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Ufb et uxtt1ru•ur~1 
1 ~era. _1Hll~l"l 1 

.. . ' ,\ 0 la ieLterai-on pas ue lOl'S ' "" u 1 1 1 1 ·On1
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\'ers ""' · peuvent ~trn exploitées et 11 ,. 3 benu· < emp oyrr u1te . autre qua •h', 'P; se-

1'1 · eut le renco11trer a ra • Hnnca Coin1ut>rt·11do lt di 1 11 • : 1 : 1 • 1 1 ., tnenc t 1 1 h 111t 
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•lln1e11"e t•n1i1·1ale '· 'fo~t cle tnê1n. ,., l coup le c lute• d'eau pouvauL ser\·Lr t•, t'. une o1 to;era ~ c.·a~ t•t.' L'i 
... ~ulia, Hurgo~, Plo\'( y, \'ari1:1 f • Ill o I t rf t 

.,.'. !''"Oil' Jui· a\·ai·l fall uacr1f1er [ I , à OUl'llll' 1 énergie é lectrique. . mu gee a t'1' C e . 

.., t" ., HJ11u·n Con11nerciale trl 1a111 '~ ,,, •.• · 1. '1 \'.~ n1a1gres éc•onomiPs ù ee \'Ont!(l'. ,111 .. ""'• Cavalla, Lo t'iro•. ~ ''" "'I""· La L rnmure de Comme1·ce lPl'llllll" (lh' /'A11k111•1) 
•l~~IH•8 redierclws, jusqu'au jour ou llfll«n Commerciale !tnli•na o t{u·•"·•• son <'xposé en as.uranl quo la créa· • t" 
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.t' dut "" 1·"fug1e1· tl•,1ns une muter· Hurlll'l'>l, Arad, Uraila, ur ..... v. t.:" ·'" !ion ù KablUlllOll.U d'une fa urique 1 a !oit audnrch1-1a 1011 
coo .. llll•ZR, CJuj, Ua1a11:, 'fe111iS·\.u' .l, :-;.1h1u • · • I l "· 1 ,., .. 11 l'Ul1>lJIU1CiRlO I1alia11,, pel' tï~.i•t 1 pqu1vaut ;t a réa .. 1tio11 d'une riOUr<•l' 1 coton ~o(;e fut eHouile la lutte quotidienne, 10, Alexanurie, Le 3cair>', Il•""·"'"" de revenus de 5 l't h millions de llqs l li 

"au· r le poupon qu'elle 1n·é.•tenda1t ~ 1 "'"'' 111 •li. ''1''· par an. LP minislrP dt' 1'.\<Tl'i!'Ult111 <' \'Il <'Il· 
... lll d 1 ;.i,1u ll·lllll't'!J'l'llllt' lu•1iaua l'r•til Cy, t"' 1;i"h t:1· • . r>e~ 

1
nois de pri\all~ll, . P , l \\·\'oik. L • bl • R • ~,ï1ger Pll l!Plgiqun un sp!'
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c.•iall~lc\ 4{UI 
•urr es 1ntt•rn1itte11lt·"· de ga1us Ill· 1 ;'"'" i; .. ,,, ... e ... · alo llah-<"'' """' i.;, BS avmrs OQUBS ED oumanlE s Ot'l'UP<'l'n cil' la sl:u·tlarcl1sal10ll dll 

'tu ."ants Pt ta perpetuelle terreur L1 .. 1u11. c·oton ~" >o!' «ufant patit de sa faibles- u,, "" Lou11nei·c1ato tc.1; .. .,,, r 111 •
1 

L'y . Le Tiirkofis avise qu'il est de 1'111 
,.,,· qu après lui al'oir donné le JOUI' l l•) •'tlelp~··· tlll'èl de nos négociants de ne pas t'f· La culture du ricin 

Il le l · .ltlihetiun• li n:1r"1.: •r fectuer le transfert 1!0 leur,; a\'01rs <t<ll tje 1uinisti1t'(' cle l'l4;t.:ono1ni1.\ f't;l t•11 

trnin d'exa11inrr. la l'Ullurf' du r1c111 
11\'cllll do1111•" dt1 bon" ré•ulJats ~ lçt•I 
si l'on poun·n1t y i11Htuller unn fuhri 

,·l 1'il'r~:u~i~~\t;_ 1Par 1~1 anqu~ l 0 !-'OlllR. l lliun l'lln ~tl\·1izcra ltalianua: Lll"'·111t, soul hloqulis en Rou111anie avunt la 
Pt1 ~lit:!( lillJ C l\Utl. 1:t•ll1·11i1111a, CbiR~JJo, l.1)(!aruo. \lt.'11 f' 1 'lu: e rndoutait l'et ~bouti•sement '" ces pourparlers ~" «our• 1\ 1·1•t 
and lin!:-111. Pga1·c.t. 

t·c·f 011 lui tiJguala une 4.l:U\'1'0, un 1• iutue FrançaiiHJ ~t lttl .~ 111~ '• 1, \~ 
<·a Ugo [JOUI' les ft•nunes dans •Oll u.• iique du ~ud. 'fUl'QUie et 11'8ll 
r:\:·l Ell1• H1)' 1cnd1l a\·ec SOll <.'hPI il'll} ronce) l'aril". 
q•, c l!uu. t 'hcr il le fut l>ie111ôt pour en Argeullnc) Uu~~uu-1·.\Jr·~..,. lt·

1
• 

On ullacht• une grands import:11l<'t' 
;) l'l1ttrenw c1m• I<· »lrnrgtl tl ~(f!l1rrs 
cle l'Iran a ru avPt' .\!. Adil •OU•·"' 
r•rétnire d'Etat au Mini8tèrt• dt•s 
llo~anes t'l MonopolP•, Pl q1d " 
tr111t aux meRure• :\ 111·é11d1·e pour 
dilveloppH le t1·:u1•it eqtn• l~s dt'U\ 

•lUtr i J 1 • . ui·io Je Sauta-lit~. 
lllu. (El. \ y eut deH CUll\'Olttses, dl~:- nl·ll Urt!i,il) ~8e1..·l'ao~o, U.1~·~e·lll 
h u 1 tnu+ei-i C.:'i:~!vie, dl'S offres fa bu· nt.!lro, ~auto~, .uall!a, <.;uury-:a 

Sets. l'ol tO Alc&el'l', H10 Un\11<h!, Hoc1re 

11 1,,.\Y~nt adn1irt.'! l>oudou, un t'ouplP \l t·1na111L>ucoJ. . .. 
li .. liienraitPurs 1ôrn rte l'accaparnr. 1cu <.;llilc) tianu"K" 'alp

3

"""' ,,,~Jà 11~ a\·ai~111 !Jris dt'S r1.·1u:;eig1.1t··1 llll <;olou111hHll u.,g1)ta. H1r&n· 
o;:Jli 4tJUla. . 

es ~ur .la pati~~ do ln pâU\'l't:'1'iSt1 \lll L:ra&uay) .lonte\'Jdcn. 
l•i>. Olalad1c. l)ObSlblt·s et celles dU I l .. , c), l•·~111µ-Jlaliall8. Bu~ap•"· 11..-
la:" i11euut<'s'll'. ]lassu1t';, il> n'a·: ""'" iu.1utc, ~tu•"· K»l'

111
"'

1
• <l>' ••

1

•~-
''Ueut .nlui-. ù'"·eux que pour la nie- • , ~1l&tû. c't'1 e t·r r .J 1.ll• J\oi1111110 ~t•u r~ pi,,~' 1 ; l, 

1 
1 •

1
1 

l
•I. eUtUl'(' ~aillU Pl [rellli~oante .. 

1 
.l ) l I ••• 

l•a . l'Xp iqul•re11l ù la 111t)re ue~l'lll• rt·u: 1 i.1 it l1ul:tl110 (eu l'drvuJ Li,;ta, \. • 
- •· l' 11i.. 1 u, t.,;allllt), t,.;ui~>. fruJ1,ih.>'. l' :l a 

tJo • l vous ) t•o11~L·nlt•z, nous a· .\.i 11 .thllv, l,;ui..:h•Y"• lei,! •ll1.l, l .... o 

1iol'~ 1~l'o11s l'o1npt·ent·z. hit:11 : il ser;t l u1J li•« A1Ut. 
1·1i· 1 ~ t'llt'ant (~l notre hl·ritier. BPfh·· l 1 \1:1\l•ka li&Hkll 1>.U. :ta~reb, ::>u1.1~.t:..J. ~ 

1"°!'il'7. 1 è · J ' ~o\:ilHl 1 allbUB t.11 \j1"td1.ilLO ; .\.lo1.1.11v 
~: 11 ·• 1.ous so1111ues tr s rie tes. , • 

11v e 1'1·fr1.~na un n1ouvenH.'\n l dt··1 \itii.1.: Il~ Uvn!tle et ne>'• mpt'!'ha de les traiter '""''li< hLunl>ul, Kue V"""•• l'a' 

1 

<·111ninelti. I 1;;.i.1.t~ h.arukcuy, 1·~1ei>u,,11~ t'~• o1:1 

,3 J' HMl-~·a+ •• 
(Jour l ir·e<·trire de l'oRile inter\'inl At,tuçe t.le l•t.anl>ul AllalewdJtttn llan, 
Osait. la •cnnonner. A quel a1·enir bllc<UuU: '!'el. 22.WO. - uv•nt1•l•I< ;• •· 
tait.,.• Ile tOndanuu•r J)oudou , :->'<'- >>.Uli>.-l'oitelewllc l>ocuineuL.: il"' • 
'' ., P paH asfirz d'une mnlheureu }'uo1uo11 : 2w11.- (.)han~• "' l\11 .. : 

· Au . _:..u1~. 
re111 . surplus les u1e11[aiteur8 lm l \ tl" ".ltrau•nt u11e so1nn1t~ en 1~ch·,111!! •\P!.l·lll'e dt l'ti:ra. 

1 ~~l.klal ,"J . .11.J. :!.& ' 

1 

R ~~ ~uuJlk Lit)' Jian, lei. ~ <1.Hu 
g~llf ,\ 1·e11011cintion. (i1 ti<'e fl t.'Pl 3"' ;:out.'cur11ale de ::.111yrut! 

" .'.t t'll~ •Ul'nll toute lil>erti• pour l.•"'8'""' Je collr••·Ior« • ~"""· "" "'" 
~:11101s11· llll Plllploi. ~l,a.UJl>Olll. ~ r<'p«tall bEHllCL 'lfü\ \'J,;l,J,J,;I{'~ t.:lll::t.1Ut::~ 

fg;j', :--;a11s rnon pPtit, tout 1n'r t .JEl'.:'\1-: FILI,E l'onnoii~sant lt• turc, l'italit~u 
et. le Iran' ui 1•hel'l'be place cxun1ne tlactylo. 

\ o· Con<litü>n'a 111<ki~~te». ti'adrei;~er aux t.n1· < >u i111>.i1:1ta : 
t1·; . l .. ~ l11 ?f(:I ( Z-\'Ollt> \ l<.'lÏlllC ÙIJo 

•ns~curité ,. 1
.-.uux uu Journal •ou• • Al. Ço. 

llil)"· 

Pour la protsctlon dB nos arbrEs 
Lu 111i111~trt~ da l' .. \ gricultura a th·· 

del•" que le rappol'L t'•labort'• par \J 
J{1-i·nard sera 80Unii~ f.galt.1nHlJlL à l't•· 
xaull!ll de~ Rpér1a!it"tes foL'c:ilit~r~ aile~ 
nuunt~ qu'ai a tHli{ttg1l~ et qui arri\'t>· 
ronL en 'furqu1a da11s un nio1s. 

c:p:; ïH)«iali!')la.s auront à e:xruui· 
1HH' au~"i les rapports qui !-if'l'ùlll 

iolal>ort1" par le" divers comtlt'S qui 
tlnn• tout le pays iltudient le• moyens 
à employer pour la conoervat1on de 
110li for\1ts. 

E11 altP1Hla11t, le mi11isti•1·0 a d1"eid1'1 
de i·on•n1·ror u11 jour pour la f~Lo il~ 
l'urhn• ot n foire une grande propa· 
:,;antl" dan' le 1iays par des l'onftl· 
renC<'S l't dos pulll11·atio11s pour ""ga 
ger la population à planter dos arbres 
et pour lui apprendre IPs moy1>11s th• 
les prottigPr. 

L'u1nélioration de nos 
e1nences 

L'iutluslrio d'Etat qui a été cn1ée I 

que cl'h11il<' tl1• ricin. 

Adj1ulicalio11s, \'enLe" 1~t 
achats 1l11s 1lélmrt11111t>11ts 

ol'fi<'it•I!-! 
1.n dirPl'lion th~ la 

'llh~ d'\Hlanhul n1t~l 
JlOlll' ln Jj t'OUl'lllll 
•'Hill 1n1lh\ r1>-;Ptte!i. 

• • 

Lint10 31\ronnuti· 
l'1~ ndjudleatio11 
Io t'onf1·t'ti1'11 dp 

La llir1·<·tion dt• 1'i lygii•nP d'l~ta1~hul 
nn1 t Pn ndjudic;1lio11 pour 1.- l aout la 
fou1·11iturc. (•OUI' l'u~oge du ~.111:1toriu1n 
dt~ llu~·!>t•llada, d1~ jtl.OûO l:\O.oon 
11 1uf du joui' :'t s piastrt-1p1, la pu)c•n l'I 
2lt.ooo 1) 53000 lf' t'urs d11 c•u1si1H' o\ '•i:J 
ptrs la p1e1•e. 

• •• 
J,a dir(lction des fahriqnt·~ 1nilitairt·8. 

l'llliVtlllL l'i..dHPI' cl\.1 ~ 1·!11.ll'j.tl.1 ~ 1}11
1

011 jlt•lll 
:-ie procur11r 1\ ï llqfl, 1neL l'll ndjtH1ir·1+ 
lion pour Io 30 juillut la fuon11tun• tl1• 
1000 ù 20000 ton11e~ do n1azout nu 
pnx do ;ooo il q ouo lt•1•-

E"tranger 
Pas d'Emprunt allBmand 

à ru. H. s. s. 
llerilu, 1~.-0n t.l~nwnt, tlo aource 
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SSE TURQUE DE CE MATIN 
Un l't d' :atadES 1 l bul. • • oui;1, ion;; d'év1 ter le,; tragiq ue:0 1 Pour IX mu 1 plaisaute!'l!:'S de ('\) genre. Le,; jour 

• 111,111x qui par!ent dti 1n liadi.s •1u1 
• t OU!) i"le' pi·o l mt·urent dans lf'S i·ues llf' pensent·ils 

.. Oll>i so111111es OU:i l' Lu ,,., • ! . •'ll . 'Il l •·· 
l 1 Z 1 ( lll ·ttlOtl (l'l · p,s <.tlle 1 an;;. ;.ine \I e p::u~1 e es c amP e ,aman : u p ip · s- . · l 

t . 1 l s :\l iHtct ialtt tout Il' i•eur l • toul'1;.:tp;.: llfl vH:n11e11l p1s el quP peu -
.rn JU •.a. 1 1 '. pire 1 s la fuient ... > 

tUl'l' d lllClll le gOU\èlllèllWllt. 

La ~luJlll'tpalite,. ,·1 toi~ ou :\ rai sou, Il nous faut un p:1la1·s 
s\wc u~i <le ,out, 111ll!'\'Kllt pa1tout. U 

~ le .a même des Vl'Ojets e1_1 <1~011cla11· dES Expos1"t1"ons 
''f'. ~'il fJif'Hall la [a11ll.\ls1e a quel-
qu'un, qui aurait clu Unnps à perdre, 
dt> clreso 'l' une statistique des pro­
jets de la ..\lunic1palite mmo11cl;s, dan 
le cournnt d'u11e annéi>, il obtiendrait 
do>< résuitats srngufüu ement rnrieu x 
et réjouissants. Pout,, canau , quai,;, 
parc· q1w de projets au. qu1,ls ~'èteuct 
la 1;oll1c1tude munitiv•"' r 

Ce que l'on publie au sujet de 1'01· 
gani~ut10n de c1111ot1èros «moùernes.1 
: l stan l.Jul el'-t ::mrtout SU!'JJfl nunt. 
• r ous non,., cl sous souvent à ce pro­
vo , en lisant des nouvelles de l'e gen­
re ùam; 11 s journnux: • ·otre grandi> 
• luuicipulite sait qu'elle 110 saurait a~­
suro1· les bo::.oms d'hygtene de la po­
pulation d'fatanlrnl, sau\·er le peupl1 
de la 111ol't, gu1~rir lf's 111alad(' · ; elle 
pei,se : oc1·uvons-11ous 1lu mot lS de . .; 
morts et assurons ll'Ut' wut lo ..:onfur·t 
•oulu clans !Pur dernière clemr·un ! 
Qut Il<' ne n paru pla1sa11terie ! "··est-i1 
pa el1 uuge qm• lu • lu11ic1pal1tf. SP 
mette à s'oct,uper ,;e mmetière~, taut 
qu'elle n'aml'hoto pas le êgouls qui 
,,out dei::: mds de maladies, qu't>l1,1 n~ 
trou,·e pas lo moyeu d'a111el1ore1· lP 
so1 t de cou.· qui i;ouclrnut, aflam6s e. 

~I. Yunus • 'acii, après a\'oir soulign(• 
une fois de plus dans lP C11mhuriy<'I 
et la Népublique, l'importance que re· 
\'~t ponl' l'éd twa lion. de no~re pu bl li' 
un palais des Expo!'l1t1on,,,a1outo: 

" (J11el dommage qu'une iz1 an de ,·il· 
'e ('omnw Jc;l·111liul, ue soit pas PllCOl'P 
dotée ri'u11 ,,pmhla!Jle édifice. Ell<' nt' 
rle,·ait pa~ tircler :t en avoir un, d'au· 
tant plus qu" le nomhrn de sa popu· 
i·ltion et IPs faciht1>s qu'elle offro dP 
par sa position, !a di}sign~11t, pour lP 
.uomrut, commo la Yille où los expo­
sitions Rc>raii>nt <lpp.ilées à avoir le 
plus tfp succès. Le \'ilayet ou la .\Iu-
11icipalité p1 u1·ent foi t bien primdrP 
l'iuitiatil'll dt> la conslrnction d'trn 
,.dif11'e et l'utilisi>t' de fat;on ;\ cr qn'il 
1mort1-;,;e lui-111û1110 le;; dép('n:>es qu'il 
aura nécessl11:es. Nul c.louto q u'ilH 
pourront assure1· 1.11ême \>lus tarcl des 
irof1ts sur 5on explo1tat1on, "1ans 

compter les avantages et l'honneur 
qui 1rn résulteraient pour la Vtllt> 
d'h.tanhul •>. 

L'Iran frÈrE 
: u., tlw1s les q uartH i s iucend!l•s ·~ •. · ouo rccè\'Oll co11st am ment,ùi t :'Il 

• 011,., ~avons que le goun:r11c111ent .\.:'1111 !J::, daus le Kunm,do IJ01111es nou­
poursuit une gr<.:nde poli iquo démo· velll'S ilt> l 'l ran. LH g1·rn1l mon 11rq u 
<rr;_q,hu.iue. 11 uous &l'll\'C' d\·cnn• jJa1- rèvolutio1111aire, .. ,\l l'el:le\'1. trn­
f<mi, a\'1 ' joie. « l\Otre f'OpUlllllOll \aille de toutes ,..e.~ ful'Ce!:i [10111' f,l11'8 

s'e. t plene n I·" 1111li1011. l i>ut-etre : u11 joul' de ~011 peuplP l'l de ;,0.1 pays 
20 m1llio11s d'ftnw:-< ... > .·uu. rnvon 1'u11 de,; p111,; ,•1nli~ ~,., uL des plus 
11u Il y a une "oti(llé pot.· i,1 prot•w- .1 .. 1111 .,, nu mo1ulo. l:.:11 présence des 
t1011 11• l'l~nfanee. qut• d1•s mat •.iut • wmr" 1.Jnll ate::. qui sont le fruit de 
:<Ont cn·l't•s de u lie là, qut lit> • •mps 1·• tra ail, l'L..tu peut ressentir indubi­
ü autr<> 011 rnau 0 ure de'l llüp1tau LalJ.t111 · •• Lune légitime satisfaction. 
11101!f'!o. 1 t qu'il y a mr1n1e une- 1•ro c.,, qui nous réjouit tout particuliè-

'i1 l1rm in~ .• 'ous pc u. oni:. yur· tou rement •'est que l'on travaille à renfor­
te"' 1 t·:> i.. t .. uuuus t1 a\· 'tut 1>11 1a- cor et à consolider les liens de l'amitié 

1 ur dt• l'aC'ero1- enwnt ( uoLre po- qui a été fondée l'année dernière lors 
pul,1ti..:i" Et''' ('I qt , •nut d'un. coup, de la visite en Turquie du souverain 
11 HOU J" ut d < hai.<Qr. Tand.1s que iranien. Le succès remporté par le film 
uouf' nou b n-.u;ls de ces doucelil il- tourné à cette occasion, et qui sert à 
w:.101 ,·, 11ou::. usons dans les journaux évoquer les souvenirs de cette heureu­
d ~ tiOL•. 0lles de ce genre : c A Istan- se visita, est la preuve la plus efficace 
IJL1 , 11 y a un lit d'hôpital pour dL de ces sentiments. 
malades ; les malades sont abandon- Les journaux nous annoncent que 
nés dans la rue et y succombent ! ,, Et les cinés de Téhéran << Iran >, c Fars», 
celui qui prouonee ces parole est l'u11 et c .\lilli », où ce film est projeté, at­
des meùecins les plus connus, los plus tirent le public en foule. L'euthousias­
a1més, les plus avpréciés d'fatanbul. Et me que manifestent les Iraniens au 
les journaux qui puulient cela sont spectacle de la récevtion du f;)ahin,ah 
tous ll.irigés par des députés, tous des par notre grauù Ghel Ataturk, à la 
journaux gouvernementaux. station d'Ankara, et de leurs vrome· 

Disons d'ailleurs que cette tragédie nades en commun est indei;rriptiblt>. 
du manque d'hôpitaux à Istanbul n'est Voici, à titre d'exemple, ce qu'écrit le 
pas 11ouvelle. (.'l'est la question dont journal Taflran : 
les journaux s'étaient le plus occupés c S. N. le ~\'alzi11~ah dit en turc li Ala­
lots de la proclamation de la Constitu· türk : Autrefois il y avait des 111ale11-
tiou. Il y a àonc 2j a11s que nous en tendus entre les peuples iranien el turc. 
enteudo11s parler, 2j ans que nous Y Nais nous espérom que les i11co1we11ie11/s 
virons, comme le poisson dans l'eau! 

qui en sont résultés pour les deux pr.:u-I>e temps à autre, il s'est trouvé un 
Cemil pa~a _quelles quo soient ses pies ne se reproduiront pas â l'avenir. •> 
fautes pendant la période d'armistice Quand le public entend ces paroles, des 
- vour cn~er le parc de L>ülhano et acc/11malions éc/alenl de Ioules paris : 
les ubatto1r ; un Ali llayclar - quel- « Vive /'wuon turw-irt1111e1111e .' > Bref' 
les quo soient ses fautes personnelles · · · 'l 
à ·notre égard_ qui, 011 r~orgauisant, cr: /1lm est un jlrec'.eux document /11slo-
k• sel'vice des i;uveurs pompiers, al nque pour c·eux q111 voudro11/ elab/1r a 
·upprimé la pla10 des 111cend1es à ls- l'avenir les circonslances dans lesquelles 
tanbul. '.\lais nou n'a,ons pas en- les malentendus entre Turcs et Iraniens 
tendu varier do PrOfets qui, après 0111 fait place a des liens étroitement 
avoir fait piauler des ch1·y::.a11thèmes 1 . , • 

d:l!ls le pare ou avoir fait creuser un /ialeniel:,. " 

Sükl'Ü Esmer l'analyse tl'ès longuo-1 Il n'y a rien qu'un homme, dont 
mont, dans le Tan dè ce marin. li en le cœur est plein de l'idéal du foyer, 
étudié tous IPs élémenlR, si comple- n'ait assez d'éuergie pour entreprnn· 
xe!< si divcr.'l. dre et réalisor. Plus que d'argent, 
' ,: L'indécision au sujet du sort de nous avou~ besoin aujou~·dl1ui d'hom­
l'AutrichP, ronr.lut notre confrère,cons- mes énergiques et travailleurs de ce 
titue un grand dangM· pour l'Europe. genre. 
Ou s'est rendu compta que la situa- Un Turc qui laisse échapper l'oc­
tiou actuelle 11e pouna pas clurnr long· casion de travailler,dans un coin quel­
temps. Fera-t-on !'Anschluss~ H.éta- couque du pays, et de rralisor lt•s 
blirn-t-on IPR Habsbourg 'ef T!·ouve~·u- choses que la population attend de­
t-on u11 anti·e moyen de. consol1dor l'm- puis des années, assume une très 
dépendance de l'Autl'whe ~ En tout lourde rnsponsabilité. On nH saurait 
cas dan" l'intédH de la yaix euro· imaginer ril~11 dll plus douloureux que 
pt'<,11ne, 1l faut que la quest1011 de l'Au- de perclre ainsi en vain li.' temps le 
tl'iPhe soit la première que l'on plus précieux qui ~:oit. 
rt>gle >. , 

LES éditoriaux dE I' "Ulus" 

Plus quB l'argBnt, c'Est 
l'homme qui travaillE 
Xous voyons souvent ulljecter le 

manque tle fontl-; pou1· t>xpliquer et 
e. ·cus<H' los affaire" que l'on rono11ce 
à !:'utrepreudre. En réalité, l'argent 
tout en filant un des (•léments essen­
tiels, en l'occurrence, n'est pas le seul 
qm compte. 

Il fn.:ffit de considérer a\·ec un peu 
cl'attention la cercle qui nous entouro, 
tie rechercher les causes pour lesquel­
los les choses ont été entreprises ou 
n'ont pas été entreprises, pour se ren­
dre uompto que l'intelligence, l'idéal 
et la volonté font plmi que beaucou]J 
d'arg(rnl au service de mains pl<1ina11 
de mollesse et sans énergie. 

Une bourgade qui, pendant liie lon­
guf•s année~, n'a eii:i l'objet d'aucune 
atte11tio11, q111 a été abandonné• par 
des mains l.légligentes à une existence 
mallieureuse, au petit bonheur, peur 
peu qu'elle se trouve confiée à un 
président de municipalité animé de 
bonne volonté, se ranime; elle réalise 
en quelques mois des innovations et 
connaît un déveleppement qu'elle 
n'eut pas atteint durant d'innombra­
bles années. 

Sous l'empire otteman,alors que ls ter­
ritoire national était égal en étendue à 
plusieurs fois notre territoire actuel et 
que des emprunts étaient contractés 
constamment à l'étranger, l' Anatolie 
devenait tous les jours un peu plus dé­
serte, s'écroulait tous les jours un peu 
plus.Le régime républicain,qui a hérité 
de l'empire ce foyer en ruines, sans 
s'appuyer sur les si:icours d'aucun 
autre pays étranger, et tout en lut­
tant par de11sus le marché contre cette 
force redoutable qu'on appelle la 
crise, a pu, dans les limites d'un bud­
jlet très étroit, réaliser de grandes 
wuvres que l'on n'avait pas accom­
plius pcuctaut des siècles. Quel meil­
IC'ur exemple pour c.lé::nontre1· la force 
quo coustituent l'amour du foyer et 
Lie la patrie·~ 

Los veuvlcs qui accomplissent une 
révolution sont clam; la nécessité de 
multiplier l'intensité ùe leur élan. 

Quels que soient 1 énergie et la 
bonne volonté des dirigeants, pour 
atteindre les buts visés, il faut que 
jusqu'au moindre des fonctionnaires 
qui jouent un rôle dans les cadres, 
tou;; soient dee hommes connaissant 
leur devoir, qui 1i'évitent pas le tra­
vail el qui 11e soient pas ulasés. 

Ceux qui, tout en ayant une réelle 
valeur, sont restés longtemps san" 
travail sont une exception parmi 
nous . 

Il est hors de doute que nous som­
mes encore entourés des mauvais élé­
ments de l'ancienne éducation, des 
anciens principes et des ancienne~ 
mcours. Le jour où le!:l génératiot!S 
qui, aujourd'hui, reiroivent dans nos 
écoles des conceptions noU\·elles, pr.r­
viendront à l'âge do travailler el 
lorsque ces éléments frais viondronl 
renforcer le mécanisme de l'Etat ; 
alors seulement, disons-nous, la capa­
cité de travail dans les tfwhos eutre· 
prises par l'Etat se sera accruP, dam 
la m6me mesure. 

Nous devons nous convaincre que, 
plus que l'argent, c'est l'homme qui 
travaille et agit. 

Ya!?ar Nabi 

La vie sportive 
·-?>CtE-

LE tour dB FrancB 
Cannes, lj. - La rre étape du tour 

de Franc" cyclists, l'étape Nice-Cannes 
de .12• .lem. a été gagnée par Romain 
l\.laes, suivi par 8yl\'0stre l\laes et 
Camusso, troisième. 

• •• 
Paris, 18. A. A. - Classement de la 

douzième étape, Canues-Marsoille, de 
195 kilomè1res, du tour de France cy­
cliste : 

1er Charles Pélisi:;ier, en 6 h. 3'2", 
2eme Granier, en 6 h. 3'4" 
3eme ~lauclail', en 6 h. :11'4". 
Lapébie, Merviel, Di Paco, Al\•arez 

et mstagne ont abandonné. 

La COUPE d'EuropB 
Prague, i7. - La rencontre pour 

la coupe d'Europe de foot-ball s'est 
achevée par la victoire de •Sparta>i 
sur «Juventus» par ::i buts à o. 

NOllDDEUT~CHER 
Service le plus rapide p0ur NEW Y0RK 
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ACTION.:> 

1'e la B. 'l'. fi, . 10 'l'~lL·pll 111 

3 ac/es 

ATTEXTTON: Ceux r1ui habitent à 
Kadiki\y pourront parven!r à prendre 
:\ trmps lE' batenu. 

,,. Sur un coup de téléphone• 
• Le • 

:K.redito: 
se met immrdiatE>ment à votre 
entièt'fl disposition pour ,·ous 

procurer toutes sortc,s d'objets à 

Crédit ot 
sans aucu,1:1 payement d'avance 

l'éra, J'ass:ige Lel1on, ;'l;o ;; 

Télépho111' 41k9r • 

••• • ••• • ••• 
Les Musées 

Nusel':. des Antib11ités, Tchmi/1 li i1Hq11r 
Musée de l'Anc1e11 One11/ 

o~rts tous les jours, sauf le 111ard 

de 10 à r7 h. Les vendredis de 13 à 17 
heures. Prix d'entrée : ro Ptrs pour 

rhaque sectio'1 
Nusee du palais de Topkapou 

el le 7 résor : 
ouverts tous les jours de 13 3 17 h 
sauf les mercredis et samP .o. Prix 
d'entrée : 50 Pts. pour chatt ue section 

Musée des arts turcs el musulmans 
â S11/eyma111é : 

ouvert tous les jours sauf les lundis. 
Les vendredis à partir de r 3 h 

Prix d'e.'ltrée : Pl:> 10 

Nusée de Yédi-Koule : 
ouvert tous les jours de rü à 17 h 

Prix d'entrée Pts ro 

Musee de /'Armée (Sainte Irene! 

ouvert tous les jours, sauf le,; mardi~ 

de 10 à 17 heures 

Nusee de lu Narine 

ouvert tous les jours,sauf les vendredis 
de rO à 12 heures et de 2 à 4 heures 
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peau et d s Jllalll i r:~cu1.n:rt:ma:rmr;r.rm.r:~ vénériennes 

; · Dr. HAfJZ GEMAL J Beyoglu, lstiklnl (i.i•
1tl 

!Jassiu ù lk)azit, aiout trou\'é hi .• \. l'es paroi.es 11ous 1rn pouvons 
temps d'ajouter uu ou dtJux lits à uos a1oult1 r que ceci : les Turcs et les lra­
hôpitaux... nie_ns ~w1_1t_ d~s pr;uples frères.Les liens 

U'tJst dire quo le mal que l'oi-. ùé- qui ?ul .ete ~t~bhs, entre eu.x pa~· le1u~s 11once. ces <' dix malades pour un lit>- tloux _gianrl:;_ c!10fo ile pomront Jau as 
11' st la fauto de personne, ni de la plms otro bnses.» 

.\luuicivalité. ni du gOU\0l'llOlllellt ; La QUESflDD "UPOPÉBDDB la plus 

par le~ Transatlanth'.lues de Luxe 
SS BREME N (51.600 tonne~ 
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~ , é partir de Dollars 110 seulement /~ Clinique 22398. ~ 
1 1 

au :,~~0 
c'est uu mal général, ondémittUll eu 11 

(j Utilq ue sorte .. ·1 ·mportantB La .lllunicipalih'i parle, de temps à 

En été, le No. du téléphone de 
S'adresser aux Agents Laster, Silbermann & Co. la. maison de ca.mpag11e àXnndilli il 6 mois 7.-
l~tanbul, Galata~Hovaghimyan Han No 49-60, Tel.: 44647-6 38. est Beylerbey 48. 3 mois 4.-
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erveilleux 
retour 

Par André Corthis 
•.:>+<-

me fallut de nouveau me taire, m'absor-
1.ler. i:t soudain, je sentis sur moi un 
regard. 

Levant la tête, je le surpris sans 
qu'aussitôt il se détournât. C'était, 
venu de l'auti·e bout de la table, Je 
regard de :\!me Barroux. lilien que Ro­
main l'ollt nommée à tout le monde 
personne, tant on était curieux de la 
jeune fille, n'avait trop pris garde 
ll elle. Discrwte, elle s'était assise à 
une place vide, pros de M. Galernes. Ce­

Mflre ! Tellement plus igée qu'elle ! 
i:t qui ne lui donnera certes vas des 
leçons de franchise.. . Elle riposte, 
elle rit. Mais comme on voit qu'elle 
pense à autre chose. A quoi '!' » - Son 
ail aiiu, étroit, qui donnait l'impression 
d'être fermé à domi, se fixait au delà 
du ialantin empressé. Non plus sur 
mei maintenant ... Sur Romain ? Sur 
Sabina? Oui, c'était bien sur eux. 
Les ayant ainsi retl'ouvés, je ne les 
quittai plus. 

lui-ci s'empressait et devait répéter los Des rires s'élevaient autour de Ter­
fadaises qu'il me débitait uni:i heure rasson qui racentait une hist~ire de 
auparavant, car je reconnus Ja façon Marsei!hi. Catherme Valemes elle· 
dont s'enflammait son petit œil. même se déridait. Les voix mon-

1 o:ifantine, triste, qui riait brusque- taient. Et de nouveau, je sentis Mme 
ment et cle nouveau se serrait, tout :\Irne Barroux s'en amusait et ne me Barroux tout attachée à moi. Cette fois l ] 

ce qu'il Y a mit de secret dans cet étroit fixait plus. :\lais désormais, je lui ren- encore nos regards so saisirent. Ce fut 
Ah ! qu'elle m'agaç_ait donc, . q'.1'0110 \'isage, .·me parut té1~1oigner. d~e la J dais son excessive atten.ti~1i. <<La 1 b~aucoup .plus long qué la première 

me déplut tout cle smte ! Ava1s-1e pu 1 plus 6Hdente faussetc. u .Johe · me face cl'une chatte, pensais-Je, ronde fois. Et ce qu'ils échangèrent fut 
vraimf'nt la défendre contre Guicha1·-I demandais~je · i l'on veut. Un pot_it let pointue, une bouch11 longue, aux 1 peut-titre horrible. Mais je ue devais en 
do ~ }laintenant q11'ellL1 était là, pr(•s j nez _assez f111. De l>eaux cheveu.-. l\I~is coins trop remontés ... » Sa petite 1 être avertie que plus tard. Pour l'ins­
de moi, et phrn près encore do Ho- i'Jqu1voq11e, dangereuse·· · Dès ce sou·, toque de plumes, d'un bleu élec-: tant j'étais seuleme::ü trou blée,-mais 
mai11, il n'était aucune de ces «>.·cessi-jje mettrai Romain on garde. " Deux trique, a\'ait moins de reflets que je l'étais à l'extrême,- de pressentir 
ves colomnios qui ne me pa1·ût accep- fois, ~[me Ploque m'adressa la pa- ses cheveux trop blonds. Ces éclats, ce' j11 ne savais quelle entente entre moi 
taule. Ce teint mat, qui ne ponvnit role. Enfin, je l'entendis. D'un coup métal n'arrivaient pas à ternir le teint 1 et cette femme à qui je n'avais pas dit 
i:;emblait-i! ni 11â!ir, ni rougir et no ré- d'œil jo pus désigner au valet M. d'Arti-. le plus rayonnant. «Elle a du charme,' un mot. 
vélait aucun des mouvements du sang, gueE qui désirait reprendre de la elle s'habille parfaitement. )fais quelle: 
ce yeux trop noirs, cette bouche glace ; mais j'eus beau m'efforcer, il singulière ami11 pour Sabine .de La l Les mal!ldresses de Romain pour 

ori 
rester seul avec la petite de La :\Iûrn; qui la fit, je le crois, soqLl·\ 
me feraient rire encore si de cotte plus. De près, je \'0} 11'.", ,tt 
histoire, quand on en connaît la fin, il toujoul's mi-dose do se .. ;11 1 

restait possible de rire. Il voulut d'a- quelque chose do plll" 
1
1 q 

'ff ·o t ' bord lui montrer ses livres anciens, core qua sa 1•01 ui . 111 J 

mais Ml!e de .Millebled los accompa- uétr;:iit. .Je roman1u;1 1 r' 1 

{'t11 • 
ana dans la bibliothàque. Et les sive façon dont tes 1e: 
"' ·e11t 
la~leaux du vestibule requirent, en gue bouche remo11ta1 1 

li Jll' J~ m"me temps que leur attention, colle i6S pommettes. .E e t • 
• 1 ~tl]ll • 11 

de Mme Valernes. Enfin, malgré le ou pout·etro mu t lr . ~ 
t. 100 1 ~ 

crépuscule déjà proche, l'air fraîchis- Cependa11t je con Il. ,1e·· 
• A tt. . L I '0 ulH ' sant, mon amoureux cousm put entrai- a iree a cou u:. cetl 1 

ner la jeune fille vers la réserve de trui- i (,Ill tente entre moi et r~t'' , 

tes, au fond du jardin .. Je les vis tourner d'une complicit6, s1i1 I' ; 111 -
l'angle d'une petite allée. Les avais-'/ ment, ine.·plicablet11t111','10v• 

je donc suivis? Je haussai les épau- lions que ùu jardll1• "" 

les et m·e tournai pour revenir au sa- chions pour respirc.r'ros 1 

Ion. Alors je vis derrière moi, venue si parfumées, les pre 1111 ~ 1.i 
doucement que je n'avais rien entendu, 
lumineuse sous sa toque bleue, ses 
cheveux blonds, et; souriante, )fme 
Barroux. 

-Que ce jardin est beau, dit-elle, et 
\•aste ! J'espère pour vous, madamf!I, 
que vous avez l'occasion d'y revenir 
souvent. 

La question était adroite, mais je le 
sentis trop et n'y répondis que par un: 
c Très beau, n'est-ce pas, madame > 

---- -- i 
p(itfl 0 

Sahibi : o.. 1111iô 

Umumi ne~riyat•11 r: 
yeJ•ll 

Dr Abdiil 

· ve ~ 
Margarit Hartt 

Matbaasi 

, F' 
pr' 


